
chômage faible ont été obtenus sans
les inégalités de répartition du reve-
nu qui ont marqué les expériences
menées aux USA et au Royaume Uni.

Pour autant ces résultats repo-
sent sur la capacité des gouverne-
ments dans ses pays à coordonner
leur politique avec les autres acteurs

concernés et plus particulièrement
avec les partenaires sociaux, pour
traiter des problèmes et enjeux qui
dépassent la division classique entre
les domaines de la protection sociale,
la politique fiscale, la réglementation
du marché du travail… 

Laurent Coquelin
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Alors que ses derniers ouvrages
de droit du travail (1000 et 600
pages) pouvaient paraître comme un
éloge du texte long, du « pavé », ce
nouvel ouvrage de notre ami Jacques
Le Goff fait l’éloge de la brièveté. Il
réunit 105 textes courts, en majorité
de moins de deux pages, qui témoi-
gnent de 25 années d’observation du
social, de 25 années de réactions face
à l’événement pour les lecteurs de
Ouest France. Ouvert par la chro-
nique originelle (« Le devoir de
savoir », 17 octobre 1977), ce livre
s’apparente au catalogue raisonné
d’une pensée riche et originale, mar-
quée par Péguy, Mounier et Ricœur. 

Beaucoup de ces chroniques,
écrites sous les feux de l’actualité,
sont cependant toujours actuelles

Voir ainsi « Le nouveau social »
(1987), « La citoyenneté à l’épreuve »
(1988), « La formation permanente :
une révolution inachevée » (1988),
« L’avenir de la fonction publique :
secouer la routine » (1989), « Ce que
justice veut dire » (1993),
« Responsables et victimes » (1995)… 

A lire également une galerie de
Figures : Sean Mac Bride, André
Neher, Olivier Mongin, Edgar Morin,
Paul Ricœur, Charles Juliet, Jan
Patocka, Emmanuel Mounier (trois
fois nommé), Jean-Marie Domenach,
Amnesty International, portraits qui
en disent long sur les références et
les valeurs de Jacques Le Goff. 

Écritures au quotidien, à relire
au quotidien.

François Fayol

Jacques Le Goff

Face à l’événement
25 ans de chroniques à Ouest-France
Apogée,  Rennes, 2002. 272 pages, 20 euros


